
Cours L1 S1 : Platon et le courage (andreia) – DYLAN SROUSSI 

 La question du courage (andreia) est centrale chez Platon : de l’Apologie de Socrate à la 

République en passant par le Phédon et le Lachès, il est question de cette « vertu », qui doit selon lui 

être mieux définie que la tradition épique et homérique ne l’a fait, et ce en conjonction avec les trois 

autres vertus : la sagesse (sophia), la modération (sophrosunè) et la « méta-vertu » qu’est la justice 

(dikè). Le propre de Platon est alors de construire la théorie de la vertu-science, dont nous analyserons 

d’abord les contours dans une première partie du cours en lisant le Lachès, pour ensuite montrer en 

second lieu, à partir du Phédon et de l’Apologie, que Platon invente un courage tout autre que le courage 

qu’on prête de façon populaire aux héros qui affrontent la mort : le courage philosophique – qui consiste 

non pas tant à affronter la mort qu’à la connaitre et ne plus la craindre. Par après, notre parcours sur 

Platon s’engouffrera en troisième lieu dans un contexte qui est celui des guerres civiles en lisant la 

République, où Platon propose un mi-chemin à la dichotomie courage populaire/courage philosophique 

: le courage civique et guerrier, par lequel Platon semble donner toute sa concrétude au courage, et peut-

être aussi toute sa valeur en l’enracinant dans la problématique de l’éducation idéale des différentes 

classes sociales. Ce cours explorera ainsi l’évolution du concept de courage dans la philosophie de 

Platon, tout en recontextualisant la question dans le contexte philosophique (l’éthique), politique et 

historique de son œuvre, avant de s’autoriser en fin de parcours une comparaison féconde entre Platon 

et Hegel sur la question, afin de comprendre comment la modernité a relativisé l’approche contemplative 

du courage platonicien, tout en lui restant pourtant fidèle.  
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